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LES humains ont la plupart du temps  
 beaucoup de difficultés pour parvenir 

à réaliser l’idéal qu’ils se sont proposé. Ils 
déploient un zèle très grand pour accomplir 
ce qu’ils caressent dans leur cœur.

Dans un autre ordre d’idées, le christianisme, 
a aussi rencontré toutes sortes de difficultés pour 
répandre le message de la bonne nouvelle. Il 
a même été parfois terriblement persécuté par 
le paganisme. Bien qu’il n’ait pas été dans son 
ensemble le pur christianisme, la proclamation 
de son message au sein des masses a malgré 
tout valu à ceux qui l’apportaient des tribula-
tions de tous genres.

C’est donc toujours la même tendance qui 
se manifeste: l’opposition au progrès et à la 
lumière. C’est en effet pareil actuellement. Si 
l’on veut réformer, si l’on veut assainir et purifier 
l’aire au sein de la chrétienté, des difficultés et 
des persécutions sont toujours à envisager. On 
se souvient des terribles persécutions qu’ont eu 
à endurer les huguenots qui apportaient certai-
nement une très grande amélioration dans les 
enseignements de ce temps-là. Il fallait donc 
déployer de l’énergie, de la volonté et du zèle 
pour tenir au milieu de toutes ces difficultés.

Ainsi donc, comme nous pouvons le constater, 
le désir d’apporter plus de lumière, plus de com-
préhension se heurte toujours à de l’adversité. 
L’apôtre Paul l’a bien compris, aussi écrit-il à 
Timothée: «Tous ceux qui veulent vivre pieu-
sement en Jésus-Christ seront persécutés.» Ce 
n’est donc pas quelque chose d’extraordinaire 
lorsqu’il y a des tribulations à endurer à cause 
du témoignage de Jésus.

Il ne faut ni s’étonner ni se décourager, et 
surtout ne pas s’arrêter devant les difficultés qui 
se manifestent. En effet, s’il y a de l’adversité à 
envisager, nous trouvons d’autre part toujours 
le repos, le secours et l’aide auprès de Celui 
qui est fidèle et qui nous a fait les promesses. 
En Lui nous trouvons toutes choses.

David a pu dire avec conviction, parce qu’il 
en a fait l’expérience: «L’Eternel est mon Ber-
ger, je n’aurai point de disette.» L’Eternel ne 
nous a en somme jamais fait de promesses 
Lui-même directement. Mais des personnes au 
cœur bien disposé, cherchant la vérité, ont fait 
de véritables efforts pour s’instruire dans les 
voies divines. C’est ainsi que peu à peu elles 
ont pu saisir la pensée de l’Eternel.

Sous l’influence de l’esprit de Dieu, le senti-
ment de l’espérance se manifeste dans le cœur 
des humains. Lorsqu’on cherche à réaliser ce 
qui est bien, ce qui est beau et noble, l’esprit de 
Dieu peut gagner toujours plus de terrain dans 
notre âme. Il nous donne la persuasion que les 

promesses divines sont certaines, parce qu’elles 
ont été en quelque sorte cristallisées par des 
faits dans la vie de ceux qui nous ont précédés.

Quand nous pensons à l’histoire des trois 
Hébreux, nous nous sentons merveilleusement 
encouragés et réjouis. Leur attitude a été magni-
fique. Elle est pour nous une leçon glorieuse. 
Ils voulaient apporter à Dieu seul adoration et 
hommage. Ils étaient persuadés que l’Eternel 
pouvait les garder et les secourir ; mais si même 
Il avait une autre pensée que ce qu’ils espé-
raient, ils se remettaient complètement entre 
ses mains, désireux de le laisser diriger toutes 
choses. Ils étaient décidés à lui rester fidèles 
dans toutes les situations.

Ces vaillants combattants ont pu dire avec 
conviction à Nébucadnetsar: «Nous savons que 
l’Eternel peut nous délivrer de ta main, mais s’Il 
ne juge pas bon de le faire, nous lui resterons 
fidèles malgré tout. Nous ne t’adorerons pas, 
ô Roi. Nous adorerons seulement l’Eternel.» 
Dieu a protégé les trois Hébreux d’une manière 
grandiose. La confiance que David a mise en 
l’Eternel n’a jamais été déçue non plus dans 
aucune circonstance.

Pour ce qui nous concerne, si nous sommes 
des consacrés, nous devons suivre la course 
du haut appel. Pour la poursuivre avec succès, 
nous avons besoin de l’aide et du soutien du 
Seigneur sans lesquels nous serions incapables 
d’arriver au résultat. Tout d’abord notre équi-
libre mental ne peut être obtenu qu’au moyen 
de la justification par la foi. Nous examinons 
nos comptes spirituels. Nous nous trouvons en 
déficit. Nous venons avec foi, en reconnaissant 
humblement nos manquements, auprès de Celui 
qui veut payer nos dettes. Nous nous sentons 
alors couverts par le sacrifice expiatoire du 
Fils bien-aimé de Dieu. Lorsque nous réalisons 
de tout notre cœur cet exercice mental, nous 
ressentons la joie et le repos dans notre être 
tout entier. Nous avons alors accès au trône 
de la grâce et nous nous appuyons avec une 
entière assurance sur le Seigneur pour courir 
avec persévérance dans la lice.

La partie la plus intéressante du problème de 
la vie échappe complètement aux humains en 
général. Ils ne se rendent pas compte que, pour 
ce qui les concerne, ils ont déplacé le problème 
de la vie de son axe central, de la rotation qui 
donne le mouvement perpétuel à l’univers tout 
entier. Lorsque cet axe est retrouvé, le mouve-
ment de vie se manifeste et se continue alors 
sans aucune difficulté.

Les entraves à la circulation de la vie se 
produisent par les crispations nerveuses que 
nous subissons. Elles empêchent le mouvement 

perpétuel, ou la vie éternelle de se manifester 
librement. Lorsque ces difficultés s’accumulent 
par les déficits continuels que nous enregis-
trons, les entraves à la circulation deviennent 
si grandes que, si une détente ne se produit 
pas pour les lever, la catastrophe arrive iné-
vitablement.

«Le salaire du péché, c’est la mort», nous 
disent les Ecritures, c’est-à-dire l’arrêt du mou-
vement qui représente la vie. On comprend 
très facilement que les crispations nerveuses 
donnent un mauvais résultat. Lorsqu’elles dis-
paraissent, la circulation du sang ramène de 
nouveau tout en équilibre. L’axe étant retrou-
vé, le mouvement perpétuel continue. Nous 
sommes tous destinés à réaliser le mouvement 
perpétuel, soit la vie éternelle.

Les impressions que nous enregistrons ont 
une influence heureuse ou malheureuse sur 
nous, suivant de quoi elles sont faites. Si ce 
sont des impressions légales, combien elles sont 
favorables pour apporter à tout l’organisme la 
goutte de rosée, ce ravitaillement magnifique 
produisant l’accélération de la vie! Combien 
cela délasse quand on se sent aimé et estimé; 
mais il faut pour cela être estimable et aima- 
ble!

L’école de Christ nous procure une éducation 
glorieuse. Là, nous pouvons être lavés chaque 
jour, nous exercer à réaliser l’équilibre complet, 
à éliminer toutes les impuretés. Quand l’orga-
nisme fonctionne normalement, la purification 
se manifeste continuellement et automatique-
ment. Mais aussitôt que le fonctionnement 
présente une défection, le processus de la 
purification est enrayé. Des dépôts d’impuretés 
se manifestent bientôt si l’obstacle n’est pas 
levé.

Le Seigneur nous propose la purification de 
notre cœur, ce qui doit nous amener à la réali-
sation d’un équilibre complet avec tout ce qui 
nous entoure. Il faut déployer la puissance de 
l’amour divin autour de nous, être un secours, 
une bénédiction pour les humains bien dispo-
sés, afin qu’ils voient aussi briller devant eux 
la possibilité de la vie éternelle par le fonc-
tionnement convenable de leur organisme tout 
entier. L’amour divin, quand il circule, apporte 
une onction merveilleuse avec lui.

Nous avons des leçons à apprendre, et il faut 
s’y soumettre avec docilité. Le Seigneur nous 
donne toujours selon nos capacités d’absorp-
tion. Certaines difficultés se présentent devant 
nous, pour que nous puissions nous légitimer et 
montrer si nous sommes capables d’endurer la 
chaleur du jour et les difficultés de la course. 
C’est pourquoi le Seigneur nous montre qu’un 

La reconnaissance, qui équilibre tout
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homme intelligent, lorsqu’il veut bâtir une tour, 
s’assied auparavant pour calculer la dépense 
et voir s’il a de quoi faire.

Pour ce qui nous concerne, nous devons aussi 
envisager les choses avec sérieux et ne pas 
nous lancer dans la course à l’aventure sans 
bien savoir ce que nous faisons. Lorsque nous 
avons pris la résolution de vivre le programme 
divin, il faut alors y mettre tout notre zèle. Le 
Seigneur nous promet sa grâce, il nous assure 
son secours. Jamais il ne nous a délaissés et 
il ne le fera jamais. Il est toujours venu nous 
secourir dans toutes les situations difficiles que 
nous avons traversées.

Tout est devant nous pour réussir. Nous 
avons évidemment beaucoup à apprendre. Il 
s’agit donc pour nous d’être dociles et soumis, 
de réaliser les épreuves avec bonne volonté. 
Nous progresserons ainsi dans la sensibilité 
divine et nous nous trouverons à l’aise dans le 
Royaume de Dieu.

Nous avons un témoignage à donner, et le 
Seigneur nous aide merveilleusement à l’ap-
porter. Il faut un commencement à tout. Si par 
exemple nous avions trouvé dès le début dans 
nos stations de magnifiques villas complètement 
installées, avec tout le confort et toutes les 
commodités, chambre à coucher pour chacun 
avec salle de bains attenante, etc., cela n’aurait 
pas été favorable. Nous n’aurions pas donné le 
témoignage de ce qui peut être réalisé à la force 
du poignet par une famille unie qui ne possède 
pas autre chose que la bénédiction de l’Eternel. 
C’est par de l’ardeur et du dévouement que le 
peuple de Dieu doit apporter le témoignage, 
la démonstration de ce qui peut être fait, de 
l’abondance et de la prospérité qui peuvent 
être obtenues par le secours de la grâce divine.

Tout doit être équilibré et dépendant de l’axe 
central, comme nous l’avons montré plus haut. 
Le sentiment de la reconnaissance est une puis-
sance d’équilibre. Quand elle fait défaut dans 
le cœur d’un être humain, il se trouve immé-
diatement désaxé. Du reste celui qui est ingrat 
perd toute la valeur des bienfaits qu’il a reçus 
dès le moment où il n’en réalise pas l’équiva-
lence. Là où il n’y a pas de reconnaissance, il 
ne peut pas y avoir non plus d’attachement. Il 
ne peut pas y avoir de vie véritable.

La vie est basée sur l’axe de l’amour qui se 
manifeste dans un équilibre parfait, parce qu’il 
est basé sur la sagesse et la justice véritables. 
Si donc nous ne sommes pas reconnaissants, 
nous ne pouvons pas subsister. L’ingratitude 
empêche la manifestation de la foi véritable par 
le moyen de laquelle tout marche dans l’huile. 
Nous sommes alors en-dehors de la circulation 
du mouvement perpétuel, de la vie éternelle.

Lorsque nous avons la connaissance de la 
vérité, nous pouvons orienter nos pensées dans 
la bonne direction. Nous nous équilibrons avec 
la justice, l’amour et la sagesse, qui produisent 
ensemble la puissance. Cela permet une vie 
sans usure, parce que tout se trouve parfai-
tement équilibré en tous sens. Il n’y a alors 
aucun frottement et aucune crispation nerveuse. 
C’est la vie dans toute sa puissance, sa beauté 
et sa gloire.

Le Seigneur nous donne de magnifiques 
promesses dans l’Apocalypse. Il nous dit : «A 
celui qui vaincra, je lui donnerai de la manne 
cachée et je lui donnerai un caillou blanc sur 
lequel est inscrit un nom nouveau que personne 
ne connaît que celui qui reçoit ce gage d’iden-
tité.» Il dit en outre: «A celui qui vaincra, je lui 

donnerai de s’asseoir sur mon trône, comme moi 
j’ai vaincu et me suis assis avec mon Père sur 
son trône. Que celui qui a des oreilles entende 
ce que l’esprit dit aux églises.»

Nous pouvons reconnaître là toute la ten-
dresse divine, toute la bienveillance et la sollici-
tude que le Seigneur met à notre portée. Nous 
voyons d’autre part les efforts qui sont à faire 
pour vaincre les tendances égoïstes qui sont en 
nous. Ces tendances doivent être combattues. 
C’est ainsi que nous pourrons réaliser ce qui 
nous est dit dans les Ecritures: «Celui qui aime 
la pureté du cœur a le Roi pour ami. Heureux 
ceux qui ont le cœur pur, car ils verront Dieu.»

Nous sommes occupés actuellement à la 
réconciliation des humains avec Dieu. Nous 
sommes appelés à ce magnifique, glorieux et 
sublime ministère, qui consiste à réparer les 
brèches, à couvrir, à aimer, à pardonner, à en-
courager, à bénir. Il faut en un mot courir avec 
fidélité et persévérance la course admirable de 
la sacrificature royale. Nous sommes heureux 
lorsque les humains viennent à nous en grand 
nombre, confiants. C’est alors notre joie de les 
aider dans leurs malheurs et leur détresse.

Nous travaillons pour faire du bien, pour 
donner. S’il arrive souvent qu’on ne nous com-
prenne pas, que la reconnaissance fasse défaut, 
nous ne nous laissons pas décourager pour 
cela. Nous continuons notre course sans nous 
inquiéter de ce que l’adversaire voudrait nous 
lancer dans les jambes pour ralentir notre élan.

Nous connaissons le bien-fondé de cette voie 
admirable et glorieuse que notre cher Sauveur 
nous a montrée et qu’il a ouverte devant nous. 
Ce programme nous enthousiasme toujours 
plus, parce que nous voyons que l’Eternel 
bénit ses enfants avec une fidélité admirable. 
Si nous continuons à faire le bien dans toutes 
les circonstances, à aimer même ceux qui nous 
font du mal, nous semons de bonnes choses. 
Elles nous permettront plus tard une moisson 
glorieuse, ineffable.

De cette manière nous arriverons à vaincre 
toutes les difficultés qui sont devant nous, 
et nous réaliserons ce que le Seigneur nous 
promet: «A celui qui vaincra, je donnerai la 
couronne de la vie.» Pour atteindre ce résultat, 
nous ne devons évidemment pas nous laisser 
influencer par les méchancetés et les ingrati-
tudes qui peuvent se manifester autour de nous. 
Il s’agit de courir la course avec persévérance 
et avec foi.

Il est certain qu’il ne faut pas jeter les perles 
aux pourceaux. Il faut montrer aux humains 
la folie de leur ligne de conduite, les rendre 
attentifs à l’affreux déséquilibre dans lequel 
ils se meuvent et ne rien avoir à faire avec les 
œuvres infructueuses des ténèbres. Le désé-
quilibre existe encore bien souvent au milieu 
de nous, tout particulièrement par le manque 
de reconnaissance qui se manifeste dans bien 
des cœurs.

Rappelons-nous que le manque de recon-
naissance produit un immense déficit ; c’est un 
désavantage énorme pour celui qui est ingrat. 
Nous devons donc nous efforcer de tout notre 
cœur de devenir sensibles aux bienveillances 
divines. Beaucoup ont été appelés au minis-
tère grandiose du petit troupeau; mais parmi 
eux peu sont élus à cause du grand manque 
de zèle, du manque de fidélité et d’honnêteté.

Chaque chose a toujours sa répercussion. 
Les humains ont semé le vent, ils récoltent la 
tempête. Cette récolte commence déjà à se 

manifester maintenant, et la tribulation va en 
augmentant chaque jour. Au moment de la 
grande détresse, seuls ceux qui seront sous 
la protection divine, pourront échapper à ce 
désastre épouvantable que les humains se sont 
eux-mêmes préparé de toutes pièces. Aucune 
autre protection que celle de l’Eternel ne sera 
efficace.

Nous avons expérimenté que ce n’est pas 
en se levant tôt et en se couchant tard pour 
atteindre un but égoïste que l’on arrive à un 
résultat, il faut être sous la grâce divine. «C’est 
en vain que tu te lèves de grand matin et que 
tu travailles tard le soir, nous est-il dit, si l’Eter-
nel ne bénit pas ton travail, tout est en vain.» 
Si même nous avions travaillé avec une ardeur 
débordante pour amasser des richesses pour 
notre famille, à quoi cela sert-il, puisque cela 
ne peut pas lui conserver la vie?

C’est la bénédiction de l’Eternel qui seule 
a de la valeur, et c’est la plus grande richesse 
que nous puissions laisser à ceux que nous 
aimons. Si nous faisons ce que le Seigneur 
nous propose, nous ressentirons sa protection, 
sa bénédiction et son aide efficace. C’est donc 
cela que nous voulons envisager, et ne pas 
nous laisser entraver par quoi que ce soit, ni 
par des menaces ni par des caresses. Nous 
voulons rompre les chaînes et les cordons de 
soie. Rejetons toutes mauvaises pensées, tous 
sentiments hostiles contre qui que ce soit. Si 
nous avons des ennemis qui nous en veulent, 
disons-nous que ce sont de grands enfants qui 
ne savent pas ce qu’ils font. C’est ainsi que 
nous pourrons vaincre toute adversité et même 
nos ennemis.

Suivons le chemin que le Seigneur nous a 
tracé, rendons le bien pour le mal. N’ayons 
jamais dans notre cœur aucun autre désir que 
celui de faire du bien, de consoler, de soulager et 
de guérir les cœurs travaillés et dans le chagrin.

Ainsi, nous apprendrons toutes nos leçons 
et nous serons complètement équilibrés. Sous 
la puissance de la grâce divine, nous pourrons 
dire comme David: «L’Eternel est mon Berger, 
je n’aurai point de disette.» Nous ressentirons 
cette douce protection divine, qui nous rassu-
rera dans les plus grands dangers. Nous verrons 
disparaître toutes nos crispations nerveuses. La 
joie et l’allégresse seront notre partage et nous 
pourrons les communiquer autour de nous. 
Notre ligne de conduite sera un honneur et 
une louange à l’Eternel, ainsi qu’à notre cher 
Sauveur, l’Auteur de notre salut.
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Questions pour le changement
–  du caractère  –

Pour le dimanche 23 avril 2023

1. Nous appuyons-nous avec une entière assu-
rance sur le Seigneur, pour courir avec per-
sévérance dans la lice?

2. Déployons-nous la puissance de l’amour 
divin, étant une bénédiction et un secours 
pour tous?

3. Notre conduite prouve-t-elle que la recon-
naissance est une puissance d’équilibre?

4. Combattons-nous avec acharnement nos 
tendances égoïstes?

5. Ne nous laissons-nous jamais entraver par 
des menaces ou des caresses?

6. Sommes-nous assez courageux pour rompre 
les chaînes et les cordons de soie?


